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Armement

Eurosatory 1998

Du cote du marche de l'armement1

Depuis 1992, date ä laquelle la RMS s'est interessee de pres ä Eurosatory, nous avons souvent, sinon

ä chaque fois, evoque la morosite d'un marche touche de plein fouet par le coüt toujours moins sup-
portable de ses produits, et l'incertitude quant ä l'image de l'adversaire heritee de la chute du Mur de

Berlin.

¦ Cap EMG Sylvain Curtenaz

Certains ont su reagir plus
vite que d'autres. Aux Etats-
Unis, les industriels, avec le
soutien actif de l'Etat, ont
reduit le nombre d'entreprises et

opere des concentrations par
secteurs, qui leur ont permis de

se maintenir sur un marche
qu'ils dominent ä pres de 60%2.
De l'autre cöte, les anciens pays
communistes ont vite compris
que la vente d'armements etait
source de devises et que la large

distribution de materiels,
entre-temps devenus plus ou
moins obsoletes, aux vassaux
de l'ancien Empire sovietique,
offrait des possibilites interessantes

dans les domaines de
la maintenance, du retrofit ou,
plus simplement, de l'echange.
La Chine, qui se profile comme
l'un des grands marchands d'armes

ä bon marche de la planete,
leur a montre la voie. Les

Europeens, handicapes par la taille
de leurs industries et le pro-

tectionnisme d'Etats peu en-
clins ä brader un patrimoine
indissociable de l'histoire natio-
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Le Leclerc sur les Champs-Elysees: l'engagement du char de combat

dans un conflit de basse intensite pourrait devenir un acte
politique (Photo: GIAT Industries).

nale, peinent ä garder leurpla-
ce, en depit de produits de bonne

qualite, mais fabriques en

trop petites series.

La Solution reside bien
evidemment, pour les Europeens,
dans l'union et le developpe¬

ment en commun de produits.
C'est la fameuse Europe de
l'armement dont il a aussi ete
beaucoup question dans nos
colonnes.

Un nouveau pas dans la col-
laboration a ete franchi avec la

'Les lecteurs interesses par ce sujet consulteront le N° 61, mars 1998, de L'Armement, le N° 5, mai 1998, de
Defense Nationale, ainsi que l'ouvrage de J.-L. Scaringella: Les Industries de defense en Europe. Paris: Economica,
1998.

2Trois grands groupes ont ainsi ete crees, qui ont realise un chiffre d'affaires dans le secteur defense de 60
milliards de dollars en 1997: Lockheed Martin Loral/Northrop Grumman. Boeing/McDonnell Douglas. Raytheon/
Uughes/Texas Instruments.
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creation de l'OCCAR, Organisation

Conjointe de Cooperation

en Armement, en novembre

1996. Ce projet a re?u un
coup de fouet avec l'accord du
9 decembre 1997 des Etats
fran?ais, allemand et britanni¬

que de regrouper les activites
aeronautiques civiles et
militaires d'Aerospatiale, Dasa et
Bae1. Ce modele de decision
etatique influencant l'industrie
privee ouvre des perspectives
nouvelles en Europe4.
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Les produits fönt toujours plus appel ä une technologie de pointe.
Ici une coupe des jumelles GEOVID de Leica (Photo: Leica Geosys-
tem.s AG).

Vers un nouveau tissu
industriel en Europe

L'OCCAR regroupe la France,

l'Allemagne, l'ltalie et la

Grande-Bretagne. Elle est cons-
tituee d'un organe decisionnel,
le Conseil de surveillance, et
d'un organe executif,
XAdministration d'execution, charges
de definir les politiques et
de conduire les programmes.
L'OCCAR se veut une structure

ouverte, fondee sur des
principes de Cooperation et
d'acquisition communs. Tous les

partenaires ne partieipent pas ä

l'ensemble des programmes, ä

l'exemple de l'helicoptere de

combat franco-allemand Tigre,
ou de l'obusier blinde PzH
2000.

Les principes generaux de

l'OCCAR sont l'etablissement
d'une complementarite
industrielle et technologique, le
renoncement au calcul du «juste
retour» programme par
programme au profit d'un calcul
sur plusieurs annees, tous
programmes confondus, la Constitution

d'equipes integrees et

transnationales, soit le remode-
lage du tissu industriel europeen

ä partir de programmes
issus des besoins exprimes par
plusieurs Etats. Mais l'OCCAR
ne pourra donner sa pleine
mesure que lorsque les Etats se
seront mis d'accord sur des

engagements budgetaires contrai-

'Le 22 juillet 1998, Aerospatiale a ete privatisee ä l'issue d'un mariage avec le groupe Matra Hautes Technologies,

ce qui devrait en faire le cinquieme groupe mondial dans le domaine de l'aviation, des missiles et de l'electronique,
derriere Boeing, Lockheed Martin, Bae et Raytheon. De plus, les deux principaux fabricants de missiles europeens,

Aerospatiale et Matra Bae Dynamics, vont ainsi desormais travailler ensemble, ce qui renforcera leur presence sur
le marche.

''L'industrie europeenne vit ä son tour ä l'heure des regroupements. Les moyens de transmission de notre armee

par exemple proviennent desormais en grande partie d'un seul groupe, Thomson-CSF. qui produit le PR4G et

Alcatel. qui produit les moyens de transmission par ondes dirigee.s. s'etant allies.
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Armement

gnants et exprimeront des
besoins en tous points communs.

L'integration prevue de

l'OCCAR dans la structure de

l'UEO a pour but de lui donner
une personnalite juridique.
Organe supra-etatique, eile pourrait

traiter ainsi directement
avec les demandeurs et les

fournisseurs.

L'integration est un processus

juge desormais incontour-
nable, surtout dans le domaine
des armements terrestres, le
moins «dual» de tous, oü la
panoplie des moyens s'est elar-
gie pour faire face aux besoins
issus des nouvelles menaces et
ä la projection universelle des
forces. Moins de moyens, mais
plus diversifies, et recourant
toujours plus ä une technologie
avancee. Gagner la bataille des
coüts est une gageure qui
necessite une nouvelle approche
de la produetion. Ainsi, comme
le souligna P. Poquin, president
du GICAT, lors de sa Conference

de presse ä Eurosatory 98,

mm?:
De nouvelles idees pour repondre « la nouvelle palette de menaces:
le Five-SeveN® (Photo: FN Herstal).

l'OCCAR se nourrit-elle de

programmes, et ces programmes

nourrissent des restruetu-
rations rendues possibles par la

privatisation des industries.

Tous ces efforts n'ont d'autre
but que de creer un marche do-
mestique süffisant pour asseoir
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VAB VMO, vehicule de maintien de l'ordre (Photo: GIAT Industries).

la competitivite des industries

europeennes, leur permettre de

ne pas se laisser distancer tech-
nologiquement, de faire face ä

la concurrence et d'etablir les
bases durables d'une capacite

reelle d'exportation. L'effort
doit venir des Etats, comme
des industriels qui doivent
rechercher les moyens de produire

par-delä les frontieres nationales.

Cela passe aussi par
l'integration des utilisateurs
potentiels au developpement des

produits. L'exercice interarmes
«Eole», qui s'est deroule en

juin 1998 montre la voie.

«Eole»: test
et vitrine

«Eole» est un exercice con-
joint de maintien de la paix oü
sont engagees les forces
armees de la France, de l'Espagne,

de l'ltalie et du Portugal.
L'exercice 1998 etant organise
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Oser Voriginalite: le Skyshield 35 d'Oerlikon-Contraves lors d'une
seance de tir (Photo: Oerlkon-Contraves Defence).

par la France, la DGA y a vu
l'occasion de tester ä l'echelle
1:1 des produits en cours de

developpement ou existants, en

les integrant dans un reseau de

commandement multinational.
Le «poste de commandement

des forces armees
multinationales» resulte des efforts

conjoints des services de la

DGA et des industriels pour la
mise en ceuvre integree des

programmes SICA (Systeme
d'information et de commandement

des armees), Syracuse
II (telecommunications par
satellite), RITA valorise (reseau
tactique de Communications de

l'Armee de Terre; amelioration
du systeme IG en service
depuis 1982), MTBA (Moyens de

telecommunication des bases

aeriennes) et Helios, le satellite
militaire d'observation optique.
«Eole» a ainsi servi de test et

de vitrine industrielle, permettant

ä la DGA de se positionner
en vue de la mise en place sou-
haitee d'un reseau europeen de

centres d'expertise et d'essais.

La recherche du profit est un

puissant moteur. Reste ä trouver

les marches. La concurren-

«GTK/MRAV/VBCI», un projet victime de la discorde europeenne
Les Europeens ont besoin, au debut du siecle prochain, d'un nouveau vehicule de transport de

troupes pour les uns, de combat d'infanterie ä roues pour les autres. Partant de ce postulat, deux

groupes se sont formes et ont presente. en 1994, 1996 et 1998. des maquettes et des demonstra-
teurs. Le vainqueur a ete designe debut 1998. II s'agit de Eurokonsortium, groupe constitue de

Krauss-Maffei, Wegmann, MaK, GKN et GIAT Industries qui l'a empörte contre TEAM (Kuka,
Henschel, Vickers Defence Systems, Alvis, Panhard). Reste maintenant ä deeider qui va acheter
combien de quel materiel, des trois pays engages et de la Hollande qui a exprime son interet. La
decision finale restera politique. Ce projet est en effet exemplaire des degäts que peuvent provoquer

les suseeptibilites nationales, les comptes se reglant ä tous les niveaux, jusqu'ä et y compris la

presse specialisee, le «prestigieux» savoir-faire «de la methode Coue, une realite historique ou
meme contemporaine»5.!

Quant ä la firme Vickers, eile a attaque les gouvernements anglais et allemand pour non respect
des procedures d'appel d'offre, une Operation qui pourrait, par effet de represailles, coüter le marche

du Super Fuchs ä Kuka Henschel...

Le GTK/MRAV/VBCI est un vehicule de la categorie des 30 tonnes. Sa longueur est d'environ
7880mm, pour une largeur de 2990 mm, et une hauteur de la caisse de 2376 mm, Le rayon d'action
est de 1100 km. 11 hommes equipes y prennent place. L'entree en service est prevue, en Allemagne,

pour 2004.

3Ferrard, Stephane: «GTK/MRAV/VBCI: trop de devers», ln: Daily. /V° 4, 5.6.1998 (Eurosatory Official Show

Daily).
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ce s'annonce rüde en Europe
elle-meme ainsi qu'au Moyen-
Orient, moindre en Asie. La
diminution des budgets militaires
est ä l'inverse de la courbe des

prix. Les armees ont de plus
en plus besoin de moyens de

surveillance et d'alarme, de

moyens de transmissions
permettant la conduite du combat
en temps reel, alors que les
missions primaires de dissuasion

et de contröle du terrain
subsistent. Peu d'Etats sont
prets ä renoncer au char de
combat blinde. Mieux encore,
son emploi, sous le seuil des
hostilites ou dans des conflits
de basse intensite, prend l'allure

d'un acte politique5.
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Projet GTK/MRAV/VBCI: le demonstrateur independant Renault
X8A (Photo: Renault).

L'evolution meme de l'image
de la guerre est un defi per-
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Le demonstrateur Vextra continue d'etonner par sa remarquable
mobilite dans le terrain (Ici avec tourelle TML 105 OTAN, apte au
tir en marche. La motorisation de la tourelle est un produit SIG).
(Photo: GIAT Industries).

manent pour les ingenieurs et
les planificateurs: eile semble
prendre la direction de conflits

localises, extremement
violents, echappant ä toutes les

regles de mesure en vigueur
dans les pays occidentaux (crime

organise pour soutenir l'effort

de guerre, terrorisme et
chantage pour attirer l'attention
des Etats, migrations, manipulation

des ONG, ete) et aux
consequences depassant les
frontieres geographiques.

Eurosatory 2000 verra con-
cretisee cette evolution dans les
produits presentes. Mais quelle
sera la place des industries suisses,

notamment de nos
entreprises federales nouvellement
privatisees, dans cette architecture

europeenne

«Questions au general d'armee Mercier, chef d'etat-major de l'Armee de terre>
1997.

S. Cz (septembre 1998)

In: GIAT Magazine, N° 32,

RMS N*4— 1999 33


	Eurosatory 1998 : du côté du marché de l'armement

